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~**************~* THUR.SDAY, MAY 30, 1782. 

"******************* 
Extraélfronz the Life of tht! Admirable CRI CH TON. 

T has been the policy of ail nations to preferve br forne 
public monuments, the memory of thofe who have fcrved 
their countr~ by great ex loits; there is the fame reafon for 
conf uing or rev.·ving the nam es of tho fe, wliofe extenfive 
abilities hàve dignified humanity. An honefl: emulation may 
be alike excited ; and the philofopher's curiofity may be in ... 

fiamed by a catalogue of the works of Boyle or Bacon; âs Themif
tocles was kept awake by the trophies of Miltiades. 

Among the favourites of nature that have from time to time ap
peared in the world, cnriched with various endowments and contra
rieties of excellence, none .feems to have been more exalted above 
the common rate ofhumanity, than the man known about two cen
turies ago by the appellati_on of the ADMIRABLE CRI CH TON; of 
whofe hifi:ory, whatever we may fupprefs as furpaffing credibility, 
yet we :fhall, upon inconteftible authority, relate enougü to rank 
him among prodigies. 

"Virtue," fays Virgil, "is bctter accepted whert it cornes in a 
"pleafing form ;" the perfon of CRICHTON was eminent! y: beauti
ful; but his beauty was confiftent with fuch a8ivity and Hrength, 
that in fencing he would fpring at one bound the length of twenty 
feet upon his antagonifi:; and he ufed the fword in either hand witb 
fuch force and dexterity, that fcarce any one had courage to engage 
hi m. 

Having fl:udied at St. Andrcw's in Scotland, he went to Paris in 
his twenty-firft year, and affixed on the gate of the college of Na
varre a ki nd of challenge to the lcarned of that univerfity to difpute 
with him on a certain day: offering to his opponents, whoever they 
fhould be, the choice of ten languages, and of ali the faculties an4 
fciences. On the day appointed thr~e thoufand auditors affembled,. 
when four doél:ors of the church and fifty mafters appeared againft 
him ; and one of his antagonifts confdfes, tb ~ e• 
feated ; that he gave proofs of knowledge aboYe the ~ach of man ; 
and that a hu nd red years pa{fed without food or fleep, would not be 
fufficicnt for the attainment of his !carning. After a difputation of 
ni ne hours, he was prefented by the prefident and profeffors with a 
diamond and a purfe of gold, and diiinilfed with repeated acclama
tions. 

From Paris he went awây to Rome, where he made the fame chal-
lenge, and had in the prefence of the pope and cardin ais the fame fuc
cefs. Afterwards he contraéted at Venice an acquaintance with Aldus 
l\1anutius, by whom he was introduced to the learned of that city: 
thtn vifited Padua, where he engagcd in another public difputati
on, beginning his perfonnance with an extemporal poem in praife of 
the city and the aHèmb~y thcn. prefent, and .conclu~ing with an ora
tion equally unpremednated m commendat1on of Ignorance. 

He afterwards publiilied another challenge, in which he declared 
himfelf ready to deteét the errors of Ariftotle and ail his commenta
tors, either in the common forms of Iogic, or in any which his an
tagonifts fuould propofc of a hundred different kinds of verfe. 

Thefe acquifitions of learning, however fiupendous, were not 
gained at the ex pence of any pleafure which youth generally indul
ges, or by the omiffion of any accomplifhmcnt in which it becomes 
a gentleman to .ex~el : he praétifed ~n great perfeéli~n the arts of 
drawing and pamtmg, he was an emm~nt performer m beth vocal 

' and inihumental mufic, he danced Witli uncommon gracefulnefs, 
and on the day after his difputation at Paris exhibited hi.s fkill in 
hodemanfhip before the court of France, where, at a publ1c match 
of tilting, he bore away' the ring upon his lance fifteen times to
gether. 

He excelled likewife in domefiic games of lefs tlignity and reputa
tion· and in the interval between his challenge and difputation at 
Pari; he fpent fo much of his time at cards, dice, aad tennis, tliat 
3 Iam'poo was fixed upon the gate of the Sorbonne, direél:ing thofe 
that would fee this monftcr of erudition, to look for him at the 
ta vern. 

So extenfive was his acquaintance with life and manners, that in 
an Italian comedy, compofed by himfelf, and exbibited before the 
court of Man tua, he is faid to have perfonated fifteen different cha
raél.ers · in ali which he miglit fucceed without great difficulty, fince 
he bad 'ruch power of tetention, th at once be'.aring an oration of an 
hour he would repeat it exaétly, and in the recital follow the fpeak
cr th~ourrh all hi variety of tone and gefl:iculation. 

Nor .:as his fkill in ar ms lefs than in earning, or hi~ courage in-· 
ferior to his fkill: there was a priz.e-fighter: at ~Aautua, wlio, tra
vellin about the worlù, according to th b· .b ~ om "f that 
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Extrait tiré de la vie âe l'Admirable CRICHTON. 

L a été de la politique de toutes lès nations de conferve~ 
9uelques monumens publiçs en mémoire de ceux qui fe font 
difiingués par . leurs grands exploits, en fervant leur patrie; 
l'on a la même raifo11 de politique à conferver ou à faire re~ 

.. :vivre les _noms dont le~ grands talents ont honoré l'humanité~ 
L'on peut exciter par-là une honête émulation; et l'on peu~ 

exciter la curiofité du philofopne par un cata1ogu~ des oùvrages q 
Boyle ou de Bacon; c'efi: a,infi que Themifiocle a voit toujours fou 
les yeux les trophés de Miltiade. _ . , . 
. Entre les f~voris de la nature qui ont de tems en tems paru dan~ 
le monde, doués de differens talens et de contrariétés d'excellence; 
aucun ne femble avoir été élevé audeffus du dégré ordinaire de J'hu
manité, que celui que l'on connoiffoit il y a environ deùx èens ans 
fous le nom de l' AMIRÀBLE CRICBTON; en fupprimant de fon hif
toire tout ce qui paroit incroiable, nous en raporterons affez, fur 
une autorité inconteilable, pour le f;airè mettre àu noinbre. de:. 
prodiges. . . , . 

"La Vertu" dit Virgi!e "eft toujours mieux reçue lorfqu'elle 
parait fous rattrait du plaifir.~' CRICHTON étoit extrêmement beau; 
et fa beaufé étoit accompagnée d'une telle aélivité et d'une telle 
force; qu'en faifant des armee il gagnoit la longueur dè vingt pied$ 
fur fon·antagonifte; et il manioit l'épée de l'une et l'autre main avec 
une telle force et une telle dextérité, qu'à peine s'en trouvoït-H uri 
feul qui voulut s'engager contre lui. . . . 

Après avoir étudié à St. And.ré en Ecolfe, il fht à Paris clins f~ 
vingt-unieme année, et il afficha fur la porte du collége de Navarre 
une efpece de défi aux favans de cette Univerfité; de venir difputer 
avec lui à tel jour fixé, en leur offrant le choix de diX langues dif.; 
ferent~s et de toutes les fciences et les arts. Le jour marqué, il s'af
fe[lbla trois mille auditeurs; et quatre doél:curs de l'églife et cin.: 
qlUD ' eurr"Vtnren 1~ontœ lui; un de fesantagonift s 
avoue, qn COnfondit les doèf:eurs; qu'Il donna des preuves d'un 
favoir audeffus de 1•efprit humain, et que cent <innées emploiées fans 
le moindre repos ni fommeille, ne feraient pas affez pour atteindre à 
fon même dégré de fcience. Après neuf heures de difpute conti.. ' 
nuelle, le préfident et les profdlèurs lui firent préfent d'un diamant 
et d'une bourfe d'or, et le congédierent avec des acclamation~ 
multipliées. . . 

De Paris il fe rendit a Rome, ou iJ afficl1a le mêmé défi et eut le 
fuccés en prefence du Pape et des Cardinaux. Il fit enfui te connoi(
fance à Vénife avec Aldus Manutius qui l'introduifit aux favans de 
cette ville: il vifita en fuite Padoue ou il eut encor une autre difpute 
à foutenir en public qu'il commença par un Poème en inpromtu à 
la louange de la ville et de l'affcmblée qui l'écoutoit, et qu'il finit 
par un difcour qui n'étoit pas plus prém _,di té, fur l'éloge de l'i .. 
gnorance. 

1 publia enfuite une autre défi où il déclara qu'il étoit prêt à de
voiler les erreurs d' Ariftote et de tous {es commentateurs, foit dans 
les formes ordinaires de la logique, foit dans aucune entre cent 
efpeces de vers que fes antagoniftes voudroient choitir. 

Ce.tte grande érudition, quoique furprenante, ·ne fut pas acquife 
aux dépens du plaifir attaché a la jeuneffe en général, encor moins; 
en omettant la moindre des perfeél:ions qui font hriller un gentil
homme; ii parvint au dégré de perfeétion dans les arts du deffein et de 
de la peinture, il étoit confommé dans la mufique vocale et inftru~ 
mentale, il dançoit avec une grace extraordinaire, et le jour de fa 
difpute à Paris il montra fon habileté à maniger un cheval en pré
fence de la Cour de France, et à une joûte publique, il emportll 
l'anneau quinze fois de fuite avec fa lance. 

Il excelloit également dans les jeux domefiiques d'une efpece in .. 
férieure; et dans 1 'in terval qui fe pa !fa entre fon aéle de défi et 1• 
jwur de la difpute, il étoit fi occupé aux cartes, aux dês et à la 
paume, que l'on afficha, en forme de fatire, fur Ja porte de la Sor-. 
bonne, que ceux qui voudroient voir ce monfire u érudition, 
ent l'aller trouver au cabaret. 

Il étoit fi familier avec les mœurs et la vie, que l'on dit que dans 
une comedie Italienne qu'il compofa lui même et qui fut repréfentée 
devant la cour de Mantoue, il joua quinze caraéteres différens; et 
il pouvoit aifément réuffir à le faire, puifqu'il avoit tant de mémoire~ 
qu'en écoutant une feule fois un difcours <fune heure, ille répétoit 
exaétement, et qu'il fuivoit, en le répétant, la même variété du ton 
et du gefte de l'orateur. · 

Son [avoir dans les armes n'étoit pas moindre que dans les arts, 
t fon courage égaloit fes connoitlànces: il y avoit à lHantoue un 
ladiateur qui, voyaij~a.ot par tout, fuivant l'ufage barbare de c;:c 
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nge, a~ a general challenger, had defeated the mon celebratecl ma

Hers in many parts of Europe; and in Mantua, where he then refi

ded, had killed thr~e that appeared againft hi m. rrhe Duke repent

ed th at he had granted him his proteél:ion; wh en CRICHTON, look

ing on his fanguinary fuccefs with indignation, offered to ftake fifteen 

hundred pi fioles, and mount the ftage againfl: him. The duke, with 

fome reluél:ance, confented, and on the day fixed the combatants 

appeared; the ir weapon fee ms to have be en fingle rapier, which was 

tben newly introduced in Italy. The prize-fighter advanced with 

great violence and ficrcenefs, and CRI CH TON contented himfelf calm

l y to ward his paffes, and fuffcred him to exhaufl: his vigour by his 

own fury. CRICHTON then became the affailant ; and preffed upon 

him with fuch force and agility, that he thruft him thrice through 

the body, and faw him expire: he then divided the prize he had won 

among the widows whofe hu!bands had been kil led. 

1 ' he dcath of this wonderful man I fhould be willing to conceal, 

did I not know that every reader will enquire curiouily after that 

fatal hour, which is common to all human beings, however diftin

. guiihed from each other by nature or by fortune. 

'l 'he Duke of Man tua having received fo many proofs of his vari

ous merit, made him tu tor to his fon Vincentio di Gonzago, a prince 

of loofe manners and turbulent difpofition. On this occafion it was 

that he compofed the comedy in which he exhibited fo many diffe

rent charaél:ers with exaa propr;ety. But.his honour was oflhort con

tinuance; for as he w<ts one night in the time of Carnival rambling 

about the ftreets, with his guittar in his hand, he was attacked by 

.fix men rnafked. Neither his courage nor fkill in this exigence de

ferted him; h€ oppofed them with fuch aél:ivity and fpirit, that he 

foon difperfed them, and difarmed their leader, who throwing off 

his maik, difcovered himfelf to be the prince his pupil. CRICH

TON falling on his knees, took his own fword by the point, and 

prefented it to the prince; who immediately feized it, and infi:igated, 

as forne fay, by jealoufy, according to ethers, only by drunke n fury 

and brutal refentment, thruft him through the heart. 

Thus was the ADMIRABLE CRICHTON brought into that ftate, 

in which he could excel the meanefi: of mankind only by a few 

empty honours paid to his memory; the court of Mantua tefi:ified 

thcir efieem by a public mourning, the contemporary wits were pro

fufe of their encomiums, and the palaces of Ital y were adorned with 

picl:ures, reprefenting him on horfeback, with a lance in one band 

nd a book in the ether. 

L 0 N D 0 N, Mar ch 3 1. 

From the LONDON GAZETTE. 

At the Court at St. James's, the 2ith of March, 1782. 

P R E S E N T~ 

c:fhe KING's Mo.ft E xcellent Majefly in Council. 

HIS Majefty in Council was this day pleafeù to declare the 

Right Honourable Charles Lord Camden, Lord Prefident 

ot h1s 1V1ajefty's Mofl: Honourable Privy Council, and his Lordihip 

took his place at the Board.accordingly. 

Th1s day the Right ~onorable John Cavendilh, commonly cal

led Lora John Cavendllh, Chancellor and V nder-Treafurer of his 

Majefiy's Exchequer, the Right Honourable Charles James Fox, 

the R1ght Honourable Auguftus KeppeJ, the Right Honourable 

John Dunnin~, and the Right Honourablt: Edmund Burke, were 

by his Majefty's command, fworn of his Majefty's Mofi: Honour: 

able Privy Council, and took their refpeéHve places at the Board 

accordingly. 

. His 1\llajcfiy having bcen pleafed to deliver the cufiody of the 

Privy Seal to his Grace. Auguftus Henry Duke of Grafton, the 

Oath ?f Keeper of th.e Pnvy Seal was this day adminiflered to him 

~md ~1s G~ace too~ h1s place at the Board accordingly. 

Hts Iy.l~Jefly ha v mg ~been pleafed to appoint the Right Honour

able William Earl of Shclburne, and the Right Honourable Charles 

James .Fox, to be .his ~ajefiy's Principal Secretaries ofState, they 

~ere th1s day,.by h1s Majefiy's command, fworn his Majefiy's Prin

Cipal. Secr~tane~ of State ~ccordingly. 

H1s MaJefiy m Counctl was this day pleafed to appoint Richard 

Clou&h, of. Glanywern, Efquire, to be Sheriff of the county of 

Denb1gh, m the room of Sir Thomas Jones, of Carreghova 

Knight, deceafed. ' 

. ST. ]AMEs's, March 30. 
The Ktng has been p1eafed to confiitute and appoint the Mofi 

Honourable Charles Marquifs of Rockingham, Knight of the Mofi: 

Noble Order of the Garter, the Right Honourable John Cavendilh, 

commonly called Lord John Cavendilh, George John Spencer, 

Efq; commonly callcd Lord Vifcount Althorpe, James Grenville, 

ap .t reaenc 1 g~ Efqrs. to be Commiffioners for executing 

the Office of Treafurer of hiSMajdty's Exchequer. 

The King has bcen pleafed to grant to the Right Honourable 

John Cavendiili, commonly called Lord John Cavendiih, the Offices 

cf Ch:.ncellor and V nder-Treafurer of his Majefl:y's Exchequer. 

The King bas becn pleafe? to confiitute and appoint the Right 

Honourabl~ Admirai Augufius Keppel, Sir Robert Harland, Bart. 

Vi_ce Admirai Hugh Pigot, the Honourable William Ponfonby, 

Efq; commonly called Lord Vifcount Duncannon, the Hon

curable John '~ownfhend, Charles Brett, and Richard Hopkins 

Efqrs. to be h1s ~ajefiy's Commiffioners for executing th~ 
Office of Lord H1gh Admirai of the Kingdoms of Great 

~ge, comme cléfiant tout le monde à fe battre avec 1ui, avoit défait 

les maîtres les plus célébres dans p1ufi.eurs endroits de l'Europe; et 

dans la ville de Mantoue, ou il réfidoit alors, il en avoit tué trois 

qui avoient voulu s'engager avec lui. Le Duc fe repentoit de lui 

avoir accordé fa proteéhon, lorfque CRICHTON, qui rega:doit ce.s 

f:.Jccès fanguinaires avec indignation, offrit de mettre qtùnze cens 

pifioles fur jeu, et de ~enter fur le théatre pour le comba~tre • . Le 

J>uc y confentit avec repugnance, et les combatam fe prefenteren~ 

le jour fixé. Il paroit qu'ils n'a voient pour toute arme, qu'une feulé 

rapiere, qui était introduite depuis peu en Italie. Le Gladiateur 

s'avança avec fureur et d'un air fier, et CRICHTON fe contenta de 

parer fes coups, de fang froid, et lui lai!fa le tems d'épuifcr tà vigueur 

par fa propre furje. CRICHTON devint alors l'affailla11t; et le preffa 

avec tant de force et d'agileté qu'il lui paifa trois fois fon Olrtile au 

travers du corps, et qu'il le vit expirer: il partagea enfuite l'argcnç 

qu'il venoit de ga~ner entre les veuves dont les maris avoient 

été tués. 
Je voudrois de tout mon cœur pouvoir cacher la mort de cet 

homme admirable, fi je ne fa vois pas que Je leél:eur fera curieux et 

s'informera de cette heure fa ale, i, quoique commune à toute la 

nature humaine, eft toujours differente l'une de l'autre ioit par la 

nature, foit par la fortune. 

Le Duc de Mantoue, qui avoit eu tant de preuves de fon mérite, 

le fit gouverneur de fon fils Vincentio Di Gonzago, prince dont les 

mœurs étoient dépravés, et qui étOit d'un temperament turbulent. 

Ce qui lui valut cet emploi, fut d'avoir compofé la comedie dans 

laquelle il a voit joué fi bien tant de caraél:eres différens; mais cet 

honneur lui fut de peu de durée; parcequ'une nuit, dans le tems du 

Carnaval, qu'il couroit les rues, fa guittare à la main, il fut atta

qué par fix hommes mafqués. Son courage et fon expérience ne 

l'abandonnerent point dans ce danger; il fe défendit avec tant d'ac

tivité et de bravoure qu'illes difperfa bien vite, et qu'il défarma leur 

conduél:eur qui, en ôtant fon mafque, lui fit reconnoitre Je prince 

fon pupil. CRICHTON tombant à fes genoux, prit fon épée par la 

pointe et la 1 ui préfenta; il la prit immédiatement et pouffé par la 

jaloufie, comme tant d'autres, conduit en même tems par une furie 

d'ivreffe et par un reffentiment brutal, il la lui pafia au travers 

du cœur. 
C'eft ain fi que l'ADMIRABLE CRICHTON fut conduit dans cet 

étât, dans lequel il pouvoit furpaffer le moindre de l'univers, feule

ment par quelques heures vuides paiées à fa mémoire; la Cour de 

Mantoue montra l'efl:ime qu'elle a voit pour lui, par un deuil public, 

les favans de ce tems s'étendirent fur fes louanges" ct les palais 

d'Italie étoient ornés de tableaux qui le repréfentoient à cheval, te ... 

nant d'une main fa lance et un livre de l'autre. 

E S, le 31 MARS. 

De la GAZETTE de LONDRES. . 

A la Cour de St. J ACQ.Y~s, le 27 Mars, 1782. 

P R E S E N T E, 

La très Excellente MajdJé du R 0 I en Confetï. 

I L a p1û aujourdhui à fa,Majefté en Confeil, de déclarer le Très 

Honorable Charles Lord Camden, Lord Préfident du Trés 

Honorable Confeil Privé de fa Majefté, et fa Seigneurie a pris fa 

place en conféquence à la table. 

Aujourdhui le Très Honorable John Cavendifh, communement 

apel]é le Lord John Cavendiih, Chancelier et Sous-tréforier de 

l'Echiquier, ie Très Honorable Charles James Fox, le Trés Ho

norable Auguftus Keppel, le Très Honorable John Dunning et le 

Très Honorable Edmund Burke, ont prêté ferment, par ordre de fa 

Majefié, comme membres du Très Honorable Confeil Privé de fa 

Majeflé, et ils ont en conféq uence pris leur place refpeél:i ve à la 

table. 
Sa Majefié aiant bien voulu donner la Garde du Sçeau Privé à 

fa Grace Augufl:us Henry Duc de-Gr~fton, on lui a fatt prêter au

jourdhui le ferment de Gardien du Sçeau Privé, et fa Grace a pris 

fa place en conféquence à la table. 

Sa Majeft~ aiant bien voulu nommer le Très Honorable William 

Comte de Shelburne et Je Très Honorable Charles James Fox, 

comme prémiers Sécretaires d'Etat, ils ont en conféquence prêté 

aujourdhui le ferment de prémiers Sécretaires d'Etat. 

Il a plû a'Jjourdhui à fa Majefié en Confeil de nommer Richard 

Cloùgh de ~lanywern, Ecuier, Shériff du Comté. de Denbigh, à 

la place du Sir Thomas Jones de Carreghova, Chevalier, décedé. 

ST. J ACQ__UEs, le 30 Mars. 

Le Roi a bien voulu nommer et appointer Je Très Honorable 

Charles Marquis de Rockingham, Chevalier du Très Honorable 

Ordre de la J arretiere; le Très Honorable John Cavendilh, com

munement appellé le Lord John Cavendifh, George John Spencer, 

communement appellé le Lord Vicomte Althorpe, James Grenville 

et Frédéric Montagu, Ecuiers, commiifaires pour remplir la charge 

de Tréforier de l'Echiquier. 

Il a plû au Roi accorder au Très Honorable John Cavendifh, 

communement appellé le Lord John Cavendilh, les emplois de 

Chancelier et de Sous-Tréforier de l'Echiquier. 

Il a plû au Roi confiituer et nommer le Très Honorable Amiral 

Augufius Keppel, Sir Robert Harland, Baronct, le Vice Amiral 

Hugh Pigot, l'Honorable \Villiam Ponfonby, Ecuier, commune

ment appellé L9rd Vicomte Duncannon, l'Honorable John Townf":. 



~ritaiù nnd Ire a~ù, ~nd of the dominions, iflands, and tcr
ritories thereunto rcfpetlively belonging. 
~ 'rhe King has been pleafed to grant to the Rigbt Honourable 
Haac Barre, thè Offiœ of Treafurer of his Majefiy's Navy. 

'l .. ~e King has been pleafeù to confritute and appoint the Rigllt · 
_Honourable General Heury Seymour Conway to be Commander in 
Ch!cf of all his 11ajefty's Land Forces in the Kingdom of Great 
Britairi. 

'fhe King has becn pleafed to grant to his Grace Lieutenant
General Charles Duke of Richmond, Lenox and Aubigny, the 
Office of .l\1afl:er General of the Ordinance. 

The King has been pleafed to confritute ,à nd appoint the Rig~t 
Honourable 'fhom-as 1'own!hend to be his 1\rlajefl:y's Sccreta~y ai: 
War. . 
. -'l'he King has becn pleafed to grant to the Right Honottra~le 
Edmund Burke the Office of Receiver and Paymafier General of his 
Majefiy's G uan.1s, Garrifons, and Land Forcc.s . . 

'.f,he King has becn pleafed to appoint the Earl of Jerfey to ~e 
:r\1after of. his .1\Jajdly's Buck Hounds. . . . . 1 

'rhe Kinb has bceri pleafed to appoint the Right Honourable 
Lord Oiliqrn~, commonly callcd Marquifs of Carmanhen, to be his 
Majefiy's Lieutenant anù Cuil:os Rotulorum of the Eail:-Riding of 
the cou nty of York: 

Alfo to appoint the Earl of Pcmbroke to be his Majefiy's Lieu
tenant and Cufros Rotulorum of the county of vVilts : 

And the Earl 'remple to be his J\1ajefiy's Dicutenant and euftôs 
R-otulorum of the county of Buckingham. . . 

The King has been plealed to grant to the Right Honourable John Dun
ning, and the heirs male of his body lawfully begotten, the diginity of a 
Baron of the.Kingdom of Great Britain, by the name, ftile, and title of 
Baron Afuburton, of A01burton in the county of Devon. 
The King has alfo been pleafed to grant to the Right Honourable Sir Fletcher 

Norton, Knight, and the heirs male of his body lawfully begotten, the dig .. 
nny of a Baron of the Kingdom of Great Britain, by the name, ftile, and 
title of Lord Grantley, Baron of Markenfield in the county of York. 

The King has been pleafed to confiitute and appoint Edward Hooper; 
Henry Pel ham, Efqrs. Sir William Mufgrave, Bart. James Jefferys, Thomas 
Bo-one, Welbore Ellis Agar, William Hey, and Thomas Allan, Efqrs. to
gcther with Sir Stanier Porten, Knt. in the room of Sir John Frede.rîck, 
Bart. to be commillioners for le\'ying and managing his Majefiy's euUoms 
in England. 

ExtraB of a letter from Edinlmrgb, Marcb zo. 
" The following ~articulars werc received here laft poft, in a letter from Oftend, 

datcd March 7• 
" There is handed about in Pari3, the fubftance as follows, of anfwers and teptefen

tations given by Dr. Franklin, in a converfation he bad lately with the Frenè:li Minitle1· 
upon American aft"airs. . , . • 

" The Doélor, in terms of the profoundeft refpeét, telllfied the very groat aAd JUft 
rfieem Congrefs and himfelf bad for his moft Chriftian Majefty, his Minifters, and the 
whole French nation, with afiùrances of the !hong and lafting fenfe of gratitude 
which ever would be retaincd by America for the ample and timely fuccours and fup
port aft'orded them in Loans, warlikc fton:.s, and in a military ~n.d naval force, 

" Th at he was, however, by his conftttuen_rs, or~e~ed exphcttly to declare, that the 
terms of late infifted on by France were utterly tnadmdhbl~; that they never bad been 
fo rouch as glanced at. in any ofthe prior or fubfequent art!cles of tr~aty or agreement. 

" He was likewifc ftriélly enjoined to exprefs the dlf.•pprobatton of Congreî~, _and 
their utter repugnancy to forne hints offenfively thrown out or fuggefted by the M!mft:r 
at PhilaJelphia, "nd flatter themîelves they ~roceeded rather from Monf. Lucerne s pu-
l'lte fuggefiions than from any orders from bts court. • • 

" He was i ntlruéted t() reorefent to the Court of France, W1th ali due fubmduon, but 
in terms of the utmoft pre~ifion, tbat America had_lhed ber be!\: blood, exh~ufted ber 
wealth, hazard.:d the ruin of ber commerce, and, Wlth perfevcr~nce and fo~tltude, bad 
beheld her towns hcr villages and country, depopulated and latd wafte wtth fire and 
fword, in fuppor( of ber freedom and libcrties, in oppofition. to the e.ncroachme.nts of the 
parent fto~tc; ali thefc they had fuftcred, and were ready fttll t? fs~er, ere, ~tth me:J.n• 
nefs and pufillanimi ty, tbey would abandon, or f~Œer to be 1nfnnged, th~tr firft and 
original ideas of enjoying, with the reft of mankwd, the benetits and frutts of a free 
govcrnmcnt. • 

cc He was inftruéled to reprefent, in the mofi: pofitive terms, that theS ates of A~er!ca 
would never admit of a finglc condition that in any degree was derogatory to the drgmty 
of a free people, a11d th at they wou Id ev er watch,. with a je~lo s eye, to whatever bore 
the moft diftant refemblance, or produced the hihtcll lhaaow of encroachment1 upon 
their libcny and independence. 

" Thitt Congrefs were determined ne~er to ~ive their aff'ent to the introduc!ng of m?re 
foreign troops and that agreeable to fitpulattons, thoîe who already were 1n Amenca 
1hould be remo~ed fo foor~ as their continuance wasjudged no longer neceffary or expedient. 

" He obfcrved that England, from dear-bonght experience, bad learnt more modera
tion fully fatisfied the reduélion of America by force of arms was c:himerical and im
pratlicable-Parlia:nent had avowed it. He hoped foon the ravages of war might ceafe~ 
and peacc, tranquility, and commerce, be reftored upoa honourable and advantageoas 
tcrms to ali parties. 

" He alfo animadvertcd upon the mode propofed. for the payment of .loans, and had 
pofi;ive inftruélions to f.1y, they never would be hftened to. Hollan~, tn !ter firuggl~ 
for freedom, was nigh exhaufted, ~nd contraéled a. vail a?d ~lmoft tn~redt.ble Joad .of 
dcbt comparatively then with the vdible means of dtfchargtng tt; ihe dtd dtfcharge 1t• 
The United States of America hoped likewi~e in time to d_ifc~urge fatisfaélorily and 
honourably ali daims of that nature. Amenca po1feffes wtthtn herfelf ample means 
for that purpofe." 

Q_ u B E 
Laft Friday night Meff'rs. WM. Franks and John Munro arrived in town from London. 

They came paffengers in th_e Be Ilona, Capt. ~ove; ihe toutch'd u_pon a rock ab~ut :z.o 
leagues below this plàce, wh1ch îo much d.1ma, d her that ihe funk 1n about ten mwutesJ 

ahd we hear four of the creW periih'd·--------"''--.;._---:---------

CUSTOM-HOUSE, QUE BEC, lnwardi. 
Ship Enterprizc, William Robertfon, fro~ LiTetpool 
Ship Caf.l:Je Crevic, Robe;t Batfon, from dt~to. 
Brig Huzar, Richard Wtllfon, from Maderra. 
Ship Sufannah, John Johnfton, from London. 

A D V E R T I S E M E N T S. 

A LL Perfons claiming any demands on the E!late of John Wood, late of 
Montreal, Gold(mith, Bankrupt, are defired to bring in their re

fneétive demands before th~ fifteenth day of June next; as likewife ali thofc 
that are indebted to the faid Efiatc are required to pay their accounts before 
faid time to the fubfcriber, being appointcd by the Creditors of faid E(hte 
or that purpore. J: G~: BEEK, Trujlfr! 

ltfontrea/1 1 Gtb May, I 7 8 Z ~ ..:.-I p 

hend, Charles Brett, et Richard Hopkihs, Ecuiers, Commiif~i~l!~ 
pour remplir la charge du Lord Grand Amiral des Roiaume~ de hi 
Grande Bretagne ct d'Irelande, et des domaines; ifles et territoires 
qu~ leur: appartiennent refpeétivement. . . 

Le Roi a bien \'oulu accorder au Très,. Honorable Ifaac Ba~r~~ 
l'emploi de Tréforier de la Màrine de fa. Majefié. 

Il a plû au Roi nommer et confrituer le Très Honorable Général 
Henry Sëymour Conway, commaridànt en chef de toutes les forces 
de terre de fa Majefié dans lè Roiaume de la Grande Bretagne~ 
, Il a plû au Roi accorder à fa Grace le Lieutenant Général Charles 

Duc de Richmond, de Lenox et d'Aubigné; l'emploi de Maitre 
Général d'Artillerie • 
. Il a p!û . au Roi ~de' cortfiituer ct de nommer le Très Honoràble 

Thomas Townlhend; Sécrétaire de Guerre de fa Majefré. 
Il a plû au Roi nommer I.e Très Honor~ble Edmund J.3urke, Re .. 

ceveur et Paie-:rJ;laitre Général dei gardes, des garnifons et deJ 
forces de terre de fa Majefté. 
. Le Roi a bien voulu .nommer le Comte de J er fey tnai re des 
Bttck Houndi de fa Maje(lé. . . , 

Le Roi a bien voulu nommer le Très Honorable Lord Ofborne,. 
èommunement appel1é Marquis deCarmartlien, pour être Lieutenant 
de fa Majcfié et le Clffios Rotulorum du Diftriét a l'Et~ du Comté 
d'York: 1 , • • • • • • 

Deplus, le ~omte de Pembroièe poür être Lieùtenant et le CZff!oi 
Rotulorum du Comté de Wilts: 
. Et le Comte Temple pour être le Lièutehant de fa Majefié et le 
Cijlos Rotulorum du Comté de Buckingham. 

Le Roi a bien voulu nommer et élever le Trés Honorable John Dunf!in~ 
èt les héritiers mâles et légitimes de fon côté, à la dignité. de Binori du Roi
au~e de la G~ânde.Bretagne, fous les nom ct titre de Baron d'Afhourton; 
d' Afuburton dans le Comté de Devon. . . 

11 a plri au Roi conflifucr et nommer Edwàrd Hooper, Henry Pelharrit 
l!:cuier~, Sir William Mufgrave, llàronet; James J effreys, Thomas Boone, 
Welbore Ellis Agar, William Hq ct Thomas Allan, Ecuiers, avec Sir 
Stanier orten, Ctievalier; en la place de Sir john Fréderic; Baronct, pour 
être commiifaires des Douanes de fa Majeilé en Angleterre. 

Extrait d'une lettre d'Edinbourg, du 20 f.1ars. 
" Lon 'l rëyu ici par la pofte derniere les particularités fuivantes, dans une lettre 

d'bftend, dattée du 7 Mars. 
" L'on parle dans tout Paris des réponfes et des reptéfentations, telles qu'elles font ci

deff'ous, que le Doéleur FranKlin a fait dans une converfation qu'iJ a eu derniéremc:ot 
avec le miniftre de France, fur les affaires de l'Amérique. 

'' Le Doéleur, dans les têr~~s èu plus profond refpeé:t, té:noigna 11 gr ande et la vraie. 
e!time que le Congrès et lui avoient pour fa M ajellé Très Chretienne, fcs miniftres et pour 
toute la nation Fran~oife, en l'affurant- de l'éternelle_reconnoifiànce que conîerven·ic à 
jamais l'Amérique, po~r }('s amples et prompts fecours qu'on leur à fourni, en prêts, en 
magafins de guerre et en forces militaires ct maritimes. 

,. ~'il avoit ordre, cepend ant, de fes C?nftituans, de décl . rer expre{femc:nt, que te; 
dernieres propofitions fur lefquelles la Fran~e infifio it, étoient ab~olument in'ldmifiiblcs; 
qli'ils n 'avoicnt jamais penfé à une pn eille chofe dans aucun des articles antécédens 01.1 

fubféquens, de traité ou de convention. . . , . , 
" ~·on lui avoit pa!eillement enjoint d'exprimer le déf.,veu du Congrés, et fon entiere 

répugnance au f~et ae quelque• raports qui s'étoien.t répandus ou qui a~oient été fuggérés 
par le miniftre à Philadelphie, ct que le Congrès fe fiattoit qu'ils provenaient plutôt de 
l'immagination de Mr. Lucerne, que d'aucuns ordres de la Cour Çe France, 

" ~'il a voit ordre der préfenter à la cour de France, avec toute Jà foumiffion poffible 
mais en termes précis, que l'Améfiquè avoit répandu lê: plus beaù de fon fang, épuifé fe~ 
richeffes, bazardé la deftruétion de fon commerce, et q11'avec force et perfévéranèe, elle 
avoit va fes ville~, fes villages et fon pa~s dépeuplés et ravag(s par le fa et le feu, pour 
fupporter fa lib rté, contre les ufurpations de la rriere patrie; qu'die av vit foulf:rt tout 
cela, et u'elle étoit encor prête à le fouffrir, plutôt que d'abandonner, par pufillanimité 
et baffeff'e d'ame, ou de voir enfreindre fes premieres idées originaires 'ou ir, avec le reilc: 
du genre humain, des avantages et des fruits d'un gouvernement libre. 

" ~'il étoit obligé de repréfenter, dans les termes les plus pofitifs, que les Etats de: 
l'Amérique n'admottroient jamais la moindre condition qui put déroger à la dignité d'un 
peuple libre, et qu'ils veilleroient toujours, d'un œil jaloux, à tout Ge çui pourroit avoi 
la moindre reff'emblance, ou produire l'cmbre la plus Jégere d'ufurpations ou d'rmpiéte
ment contre leur liberté et leur indépendance. 

" Q.Qe le Congréa étoit déterminé à ne jamais c:onfentir de laiff'a entrer plus de troupes 
étrangeres en Amérique; et que, confurmemeht à fc:s conventions, cellës qui y étoien 
déjà, feraient renvoiées auffitôt que le Congrés tnuveroit qu'elles n'y font plus néceffaires, 

" Il obferva que} Angleterre, par une expérience qu'elle avoi t pâié bien chcre, avoit 
appris à agir avec plus de modération, parcequ'elle étoit ~erfuadée q11e la réduétion de 
l'Amérique par la force des armes, étoit une chofe chimérique et impraé:ticable-~e Je 
Parlemellt l'avoit avoué-~'il efpéroit que les défafires de h guerre finiroidlt bientôt, et 
I!Ue la paix, la tranquilité et le commerce feraient bientôt rétablis fur des conditiona 
honorables et avantageufes à to!ltes les partiés. 

" Il fit auffi quelques obfcrvations fur Je moien propofé de rembourfer les prêt~, et il 
dit qu'il avoit des ordres exprés de diré, qu'on né l'ado?teroit jamais. ~ela Holhnde 
dans les eft-orts qu'elle a fait pour avoir fa liberté, avoit été prefque épuifée, et qu'elle 
avoit contra~ un poids immenfe de dettes en comparai fon des reffources qu'elle a voit alors 
de les paier; q e cependant elle l'a voit p3Ïéô Q::.e les Etats Unis de l'Amérique efperoient 
également décharger et fati~faire avec honneur tqutes leurs dettes. ~e l'Amérique pof. 
{ede dans elle même d'amples refrources pour le faire." · 

Q_ E B E C, le so MAI. 

Meffieuts Guillaume Franks et Jean Munro font arri\'es en cette ville ve~drédi aù foir; 
de Londres. lls font venus 'paffagers dans le Belone, Capt. L<,ve; il a touché fur une 
roche à environ :10 lieues d'ici, qui la fort endommagée, âiant fanCis dans l'efpace de dit 
minutes; et nous aptenons que quatre matelots de fon equipage font péris. 

A VER T 1 S SEMENS. 

T ous ceux qui ont qûelqués demandes à rêpéter contre la maffe de Jean' 
Wood, ci-devant Orfevre de Montréal et Banqueroutier; font requis 

d'aporter Jeur COmpti!S refpefti\-~S avant Je 1 sme jO Lit de juin prochain~ 
comme auffi ceux qui doi~ent à la dite maffe, de paiet avànt le dit tems a 
fouffigné nommé par les creanciers de la dite maffe, à cet effet. . 

IY!o11tréal, le I 6 :ft1ay, I 782.. J. G. BEEK, Sindic. 

L ES herider~ de feu François Bardet dit la Pierre, vivant habitànt de la 
côte Ste. Catherine, près Montréal, donne?t avis au publique que la 

divifion des deniers de cette fucceffion, en ma1ns aél:uellement de Mre 
Antoine Fouclier, Ecuyer, Avocat à Montréal, fe fera en fon étude le pre ... 
mi er Juin prochain. 

Ceux qui auraient quelques droits fur cette fucceffion, font requis de li 
prefcnter avant le dit jollr, au dit M e. Fouçher, finon les dits h~riti<:n 1~ 
pré v udr9nt du fil~nçc gard;! - 1 p 



~~~~~~~~~~~*~+~~~~~~~~~~~~~~ 

P 0 E T S C 0 R N E R. 

~~~~~~~~~~~~~~+~({~~~~~~~~~~~~ 

AMERICA. AN ELEGY. 

HERE, where alas, are fied the blifsfol hours, 

. Which parent fondnefs all indulgent gave, 

W hen bleft Obedience own'd fuperior pow'rs, 

• And Britifh Freedom crofs'd th' Atlantic wave? 

Bleft times! \:Vhen Royal BR uNswtcK.'s hallow'd name, 

Rude nations heard with reverential awe; 

And fouls affenting to Britan~ia's fame, 

1 
The charms of LIBERTY w1th tranfport faw! 

The lufty fwain, by dimpl'd Plenty crown'd, 

J oc und, and bounding with athletic fi re 1~ 
The vernal maid, diffufing love around,-

. rrhe joyful matron-the exulting fire! 

Bleft times! When from Niagara's fran tic roar~ 
Wild Envoys, with their favage tributes ftray'd; 

And, woncl'ring, view'd their defol.ated ihores, 

In alien arms, and alien arts array'd. 

Bleft times! when ev'ry pure propitious gale, 
New corn forts wafted to our greatful plain, 

And ev'ry fun illum'd forne welcome fail, 

That rode triumphant o'er the friendly main. 

Bleft times, how chang'd! Soft mon1ents, how rem; te! 
When midft gay fcenes of unreprov'd delight, 

The loyal fhepherd tun'd his chearful note, 

And fung of Brunfwick's praife, and Albion's might! 

But wh y fhould Care fubordinate complain, 

Or fink beneath , a weight of public woe? 

Ev'n mighty Albion felt inteftine pain, 

When Pâte indulg'd Oppreffion's tide to flow. 

0 Mem'ry l fhun that clark difgraceful page, 

Polluted with a Rov AL MAR TYR's blood! 

,When i1npious Cromwell urg'd rebellious rage, 
And fmote th' ANOINTED DELEGATE of GoD! 

0 Record, fp~re a confcious nation's fhame, 

Expunae the foul, unprecedented deed; 

Nor let d~ facred regifi:ers proclaim 

That hour which faw the faint like MoNA:RCH bleed, 

et Albion, aring from Delufion's gloom, 

Sublime in Freedom's renovated ray, 

Soon fcar'd Rebellion to deferving doom, 

And Ufurpation from the feat of fway. 

'And hark !-frotn yonder Oowly-pacing cloud 

Some vocal jhade informs the raptur'd MusE, 

'' AMERICA, with lincal worth endow'd, 

'' A gain fhall rife to ALBION's lofty v.iews! 

" I-Iere Cultivation ihall refume her toils, 

" Fair fields around each Hybla villao-e fhine, 

~' And fons ofFREEDOM reap the golden(gfpoils, 

" Which Fraud, and Fat/ion, impiou!ly decline f'~ 

'' Hail, un born Freedom! un born Glory, bail! 

" And ~1ail! prophetie though ts of future da ys! 

" When Britai t's Prodigals, with duteous zeal, 

" Slmll \,rown the PARENT with immortal praife P' 

AVERTISSE MENS 
'l' 0 B E S 0 L D, 'A Like1y, Robuft, Aétive, Healthy NEGRO LAD, about 

twenty-one years of age; he fpeaks Englith and French both 
rtmarkably well, and has bad the Small-pox. 

For Jurther parti&ulars apply tt; th1 PR.INTER. 

A VEN-DRE, 
N ,GARÇON .NEaR: de ?o?ne ~ine,, robufre, aélif, jouilrant 

d une parfatte fan te, age d envtron vmgt-un ans i'il parle très 
bien l' Anglois et le Francois, et il a eu la petite verole. 

Pour plus .amplo informations s'adre.Jfer à l'IMPRIMEUR. · .... 
.... ... .. ........ 

Q.UEB C: Printtd bJ WM. n OWN, ;, Mtunlllin-Strttl. 

DISTRICT Ile 1 nuébec le 6 Mlli 17Si: 
QUEBEC. j' ~ ' ' 

A Une affemèlée èes Commi!l'aires de la paix pour le dit diftrill-, ?1 e~ ordonné qtte 
le pain blanc d'un !belli nt péfera trois liv(I!S douze onces, et le pam b~s d'un !hel lin~ 

pefera quatre livres dix onces, et que les boulangers marqueront leurs pams des lettlU 
initiales de leurs noms, . • 

Les prix des articles ci-deffous mentionnés ont été vendus comme fUit, fa~01r: 
La fine Fleur à 32]6 et 3 sJ.-:a grofie Fleur à z Sf e,_t z6j6.-L~ Bl~d à 9j2 et 10j. 

Le prix des Pois Avoine, Bled d Inde, &c. ne peut etre ~onftate, n en venant pas a ù 
marché. 1 Par la Cour, · D. LYND, C, P, 

D 1 S T R 1 C T of} h M 
QUEBEC. ~ebec, 6t • ay, 1782. 

AT a Meeting of His Majefty•s Commiffionera of the Peace for the faid diftria, lt il 
ordered th at the Shilling !.oaf of white Bread do weigh three Pounds twelve ounces, and 

the Sl:lilling Loaf of Brown bread four pounds ten ounces; and that the Bakers mark 
their Bread with the initial letters of their N ames. 

The under-mentioned articles were fou nd to he fold as follorws. 
Fine Flour 3zj6 to 35].-Coarfe Flour zsJ to z6f6.-Wheat from 9)1. to xof. 

The priees of Peafe, Oats1 lndian-corn, &c. cannot be afcertatned there beins 
none at Market, By the CGurt, D. LYN D, C. P, 

V ILLE et DisTRICT de l 
MONTREAL. J Montréal, Eundi le 6 Mai, 1 7 82. 

A Une affe1nblée des Commiffaires de t Majefté 
pour la paix, quand à la Groffeur du Pain, il a été ordonné que le poids et le 

prix du Pain refteroient comme ils ont été fixéa le mois dern1er, pour un mo:s à com
mencer de la date des préfentes. 

Par ordre de la Cgur, J: BURKE, Cs, Pr. 
VILLE et DrsTRICT de} 71§. , • • 

MONTREAL. .lY.J.ontreal, Lundt le 6 Ma:, 1782. 

A Une affemblée des dits Commiffaires à l'égard du 
prix du grain, &c. n'en venant d'aucune efpece aél:uellement au marché à 

Montréal, le prix co11rant n'en fauroit être fixé, Par ordre des CommiJ!aire,, 
J. BURKE, Cs. Ps. 

CITY and DrsTRICT of l 
MONTRE AL. J Montreal, Monday the 6th May, 1782. 

AT a Meeting of his Majefty's Commiffioners of 
the Peace this Day, refpeéting the Affize of Bread, It was ordered that theaffiae 

and Rate of Bread as laft fe ttled Should re main the fame -for one Mon th from this Date. 
By orderoftbe Commijjrs. J: BURKE, Cs, Ps, 

CxTv and DisTRICT of} 
MONTREAL. Montreal, Monday 6th May, 1782. 

AT a Meeting of the laid Commiffi·s. refpeaing 
the priee of Grain &c. There being no ~antity of Grain or other articles at 

Market at Montreal, The Curra nt Priee could not be Afcertained. 
By order of the Commijjrs. J. BURKE, Cs. Ps. 

A VEND RE à l'IMPRIMERIE Q ~ébec, 

D U Papier à écrire de toute fortes de 1 Des porte-craïo.as d'acier; 
_ , qual~tés et. de gr~ndeurs; , Des canifs de bureau et de poche ; 

Dmo a lettre 1n folto et 1n quarto, dore, Des lunettes et des verres pour lire; 
uni et pour le deuil ; Des ballan ces; 

Ditto propatria et foolfcap moien, coupé et 1 Des coquilles de peinture et dts pinceaux 
non coupé; de cheveux ; 

Ditto potmoien et gros, coupé et non coupé; Des livres de memorandum, de papier et de 
Ditto fleuri en boffe, marbré1 bleu, gris et 1 peau d'âne; 

brouillard ; Des ra porteurs et des compas· 
Plumes à écrire taillées et non taillées; Des quadrans ; J 

De la belle cire à cacheter, rouge et noire; Du parchemin; 
Les meilleurs oublies d'Irlande et de c:om-~ Un affortimentcomplet de gravures. 

munes, rouseset noires; L'Atlasdel'Amérique; ' 
Des grandes oublies de bureau; Des mappes Terrgrum fEf Cœlorum • 
De la poudre ~·encre noire et rouge; Ditto de l'Amérique du Nord e~ des Iiles 
V ne variété de cartes de vifite.et !ile mefi'age; 1 Occidentales; 
Des couteaux et tranchans d'ivoire; Ditto de Pennfylvanie · 
Des galons rouges et du ruban étroit; Ditto de l'Acadie, du éap Breton et de l'l!le 
Des portefeuilles; 1 St. Jean; 
Des portefeuilles de voiage; Des cartes de la Riviere etOolfeSt. Laurent 
Une variété d'écritoires d'étaim et de plomb; et des Côtes de La B1·ador · 
Des ~oe;es. d'étaim; 1 Des plans des batailles de Bunk~r's Hill, d11 
Des ecntoues patentes de Wedgewood; Lac Champlain &c. 
Des écritoires de poche de diférentes fortes; Une colleétion curie~ fe de tableaux· 
De la poudre de ponce avec les boëtes; l De$ telefcopes Acromatics de dïférentes 
Du fable et des fabliers; grandeurs; . 
Des regles rondes et plates; 1 Un grand affortiment de Hvre• en blancs, 
Des craïons de plomb rouge et noir; raiés et unia. 
Une variété de livres de poches avec: et fans 

inftrumens ; 

cr 0 B E s 0 L D at the PRINTING-ÜFFICE, f.tuehec. 

SUPER FINE Imperial, Medium and De-~ Round 2nd fL1t Rulers; 
my Paper; Red and black Lead Pencils; 

D~tto thick and thin folio and quarto poft, Variety of Pocket book$ with and withollt 
gilt, plain and black edg'd; Inftruments; 

Ditto and middling Propatria and Foolfcap, 1 Steel Pencil Cafes; 
eut and uncut; Delk and pocket Penknives; 

Ditto middling and coarfe Pot, eut and un- Speétacles and Reading 0 latTes; 
eut; Money Scales; 

Cartridge, embofs'd, blue, blotting, brown Paint Shells and Camel-hair pencils; 
and whited-brown Paper; Afs-ikin and paj>er Memorandum-books; 

Book-bioèers and Bonnet Paft-eboard; Scales and Dividers; 
~ills and Pens; ~adrants; 
Su erfine red and black S~aling-wax; Parchment; 
Beft Irilh and common Wafers, red and Compleat Atfortment of. Copper-plate Co-

Black; pies; 
Large Office-Wafers, American Atlac; 
Black and Red lnkpowder; 1 Maps Terrarum f$ Cçelorttm; 
Variety of Meffa-ge and Vifiting-CarJs; Ditto of North America and the Weft Jndia 
Mogul, Henry 8th and Merry Andrew Iflands; 

Cards; 1 Ditto of Pennfylvania; 
Ivory-knives and Folders; Ditto Nova Scotia, Cape Breten and Hland 
Red Tape and narrow Ribbon; of St, John; 
Paper Cafes; Cham of the River'and Golf of St. Lavi• 
Variety .of Pewter and Lead Inkftands; renee, and Coaft of Labrador; 
Pewter Chefts; 1 Plans of the Battlesof Bunker's-hill, Lake 
Wedgewood's patent Inkftands; Champlain, &c, 
Pocket Inkcafes of different kinds; A Curio~ Colleétion of Prints;. 
Ebony Ink-ftands; 1 Acromat1c Telefcopes of different Jength!, 
Pounce and Pounce- boxes; A Large Affortment of BLA NK BOOKS 
Shining Sand anè Sand-boxes,; rul'd and plain. 

1 

Sheep an-d ~lf Sk.ins; · 
· .. 


